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Le vrai visage du CampusLe vrai visage du Campus
Mensuel d’Informations de l’Université d’Abomey-Calavi N°0013 de Avril 2013

Chers collègues enseignants, chers apprenants 
et chers personnel administratif, technique et 
de soutien, notre Université a été très durement 

éprouvée ces dernières semaines. Son image de marque qu’ensemble nous 
nous évertuons à soigner a pris des coups. Ce qui cause plus de préjudice 
à l’UAC, c’est que ce spectre ne s’était pas limité aux frontières nationales. 
Les collègues des autres pays aussi bien en Afrique qu’en Europe semblent 
désormais nous regarder de travers. Le mal qui ronge la bonne réputation 
de notre Université n’est rien d’autre que notre incivisme, notre manque 
d’amour et de défense des intérêts de l’UAC. C’est ainsi que coup sur coup, 
l’affaire dite du plagiat et celle, tout dernièrement, de mauvaise gestion par 
votre serviteur que je suis, ont sérieusement écorché et terni la réputation 
d’université sérieuse de l’UAC. C’est allé même jusqu’au Conseil Africain et 
Malgache pour  l’Enseignement Supérieur (CAMES). Par le comportement 
peu honorable de certains d’entre nous, l’opprobre est jeté sur toute 
l’Université. L’UAC ne mérite pas un tel traitement !

Quelle que soit la gravité d’un problème ou d’une situation, les voies 
normales pour les plaintes doivent être utilisées de manière constructive. 
Notre Université dispose de mécanismes bien fonctionnels et effi caces 
pour traiter ces genres de problème en toute légalité. De même, il existe 
dans notre pays des voies administratives et juridictionnelles de recours et 
de plainte.  Internet ne doit pas servir de tribune de substitution pour la 
résolution de nos problèmes. Qui plus est, écrire et faire largement diffuser 
de pareilles informations et calomnies à un moment où notre pays abrite 
le Conseil des Ministres du CAMES est hautement maladroit. Nous devons 
apprendre à respecter l’adage selon lequel « le linge sale se lave en 
famille ».  Au cas où certains l’auraient oublié, nous formons une famille et 
c’est l’Université d’Abomey-Calavi qui a rendu cela possible. Elle doit être 
protégée envers et contre tout. Nos querelles personnelles, nos règlements 
de compte personnel et nos méchancetés sans fondement ni légitimité 
rejaillissent négativement sur l’image de l’Université et nous desservent par 
ricochet au plan sous-régional, régional et international.

 Heureusement que notre Université continue de jouir, en dépit de tout, d’une 
crédibilité qui force l’admiration. Le cercle de ses amis ne cesse d’augmenter. 
Le Président Ivoirien, Son Excellence, Docteur Alassane Dramane OUATTARA 
en est un. Nous avons célébré l’homme dans ses dimensions intellectuelles et 
de pionnier dans le domaine des fi nances en Afrique, mais également de 
porte-étendard du continent au niveau de la haute fi nance internationale. 
Ses initiatives pour la modernisation du système universitaire dans son pays 
sont à saluer et encourager.  C’est ainsi, qu’il a été distingué par l’UAC qui lui 
a décerné le grade de Doctor Honoris Causa le 9 mars 2013. Au passage, 
le récipiendaire a décidé d’offrir à notre université un amphithéâtre. 

Quand nous prenions service à la tête de l’UAC, nous avions fait le pari 
d’instituer la reddition de compte. Une gouvernance qui ne rend pas compte 
n’est pas démocratique. C’est dans cet esprit que toute l’Equipe rectorale 
s’était prêtée à cet exercice le 29 mars 2013. Le rapport d’activités qui 
en a résulté a été largement vulgarisé. Le cap sera maintenu et renforcé 
pour le plus grand rayonnement de notre Université. « On dit que le temps 
change les choses, mais en fait le temps ne fait que passer et nous devons 
changer les choses nous-mêmes » Andy WARHOL. 

L’UAC envers et contre tout !L’UAC envers et contre tout !
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COOPÉRATION INTERUNIVERSITAIRE

L’UAC apporte son assistance à trois 
Universités nigériennes par l’envoi d’une 

dizaine de missions d’enseignement
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activités d’accompagnement consacrées 
à l’assainissement du cadre de travail. 
Selon le représentant des syndicats des 
Enseignants, c’est un bilan satisfaisant 
: « Nous ne sommes pas venus ici pour 
faire un discours, mais pour constater une 
revendication des enseignants, celle du 
bilan à mi-parcours. Nous l’avons exigé 
et c’est une réalité. Nous avons constaté 
du changement dans l’amélioration », 
a déclaré le Dr Innocent BOKOSSA, 
Secrétaire Général du Syndicat National 
de l’Enseignement Supérieur (SNES).  
Des responsables étudiants et des Chefs 
d’établissements ont aussi formulé 
des critiques, recommandations, et 
félicitations à l’endroit du Recteur et de 
ses collaborateurs. En réponse aux uns 
et aux autres, le Recteur a martelé que la 
construction d’une Université moderne 
pour le développement de notre pays le 
Bénin ne fait que commencer. Et pour y 
arriver, il suggère la contribution de tous les 
acteurs, ce qui selon lui, est indispensable 
pour l’édifi ce. Le Professeur Brice Augustin 
SINSIN annonce d’ores et déjà d’autres 
défi s à relever pendant le reste de son 
mandat : « notre grand défi , c’est comment 
gérer l’effectif des étudiants.  Nous sommes 
à 95000 étudiants et nous avons déployé 

tout pour gérer l’existant. Maintenant, 
nous devrons penser à comment gérer la 
masse de nouveaux bacheliers qui va nous 
tomber dessus d’ici peu. Et à côté de cela, 
pour ce qui est de l’après formation nous 
nous sommes suffi samment bien structurés 
pour travailler en harmonie avec tous 
les secteurs d’emplois, avec toutes les 
opportunités d’insertion des jeunes. Nous 
sommes en partenariat avec plusieurs 
structures techniques et de nombreuses 
institutions décentralisées pour y arriver» 
a-t-il projeté. L’année 2012 a permis 
de relancer le développement équilibré 
de l’UAC et de rétablir la confi ance de 
la communauté universitaire, de ses 
partenaires nationaux et internationaux. De 
même, le caractère citoyen de l’Université 
devient de plus en plus remarquable grâce 
aux ouvertures opérées en direction des 
Communes et du monde professionnel. Les 
Vice-recteurs Maxime da CRUZ, Souaïbou 
FAROUGOU, le Secrétaire Général Léon 
Bani BIO BIGOU, l’Agent Comptable 
Etienne NOUATIN, tous sous l’égide du 
Recteur ont présenté chacun en sa qualité 
le point des réalisations des différents 
secteurs. 

Echos CabinetEchos Cabinet

La gouvernance participative et 
la transparence prônées dans 
la gestion de l’UAC pour une 

Université du 3eme millénaire résolument 
au service du développement durable 
n’est plus qu’une simple vision, mais une 
réalité.  Avec peu de temps, on en est à des 
mutations susceptibles de basculer l’UAC 
dans la modernité. C’est à travers le rapport 
du Recteur et des membres de son équipe 
que la communauté universitaire, y compris 
les acteurs du monde politique découvrent 
l’engagement et la détermination de 
l’équipe rectorale. Le document, de plus de 
180 pages, rapporte les prouesses réalisées 
par le Recteur Brice Augustin SINSIN 
sur les plans académiques, scientifi que,  
administratif, environnemental, sécuritaire 
dans l’ultime but de bâtir une Université 
citoyenne. Les réalisations concrètes à 
mettre à l’actif du Recteur sont entre autres 
la normalisation du calendrier universitaire, 
la mise en œuvre effective de la politique 
de mutualisation des infrastructures 
pédagogiques, la modernisation de la 
gestion de la scolarité et la perspective de 
modernisation de la gestion des ressources 
humaines par des logiciels appropriés, la 
réalisation des états fi nanciers de l’UAC 
et l’inventaire de son patrimoine, la 
dynamisation du partenariat entre l’UAC 
et les Universités privées d’une part et avec 
le monde professionnel d’autre part , puis 
avec les Communes abritant des centres 
universitaires. Pour le Recteur, Professeur 
Brice SINSIN, le résultat le plus important 
pour l’Université n’est rien d’autre que le 
redressement du calendrier académique 
: « Nous avons opté de basculer dans un 
nouveau système, c’est-à-dire le LMD. 
Les exigences de ce système, c’est la 
semestrialisation, c’est de réaliser les 
cours par module et de permettre à 
l’apprenant de bien cerner les contours du 
métier après avoir reçu un certain nombre 
d’informations venant de ses échanges 
avec l’enseignant.  Les compétences 
attendues de lui doivent être très clairement 
défi nies par module et par semestre pour 
respecter les exigences du LMD. C’est 
pourquoi notre bataille a été avant tout 
d’harmoniser l’année académique sans 
devoir passer par une année blanche», a 
souligné le Recteur. Les autres restent des suite  à la page 3

Après un an à la tête de l’UAC, l’Equipe rectorale a procédé le 29 mars 2013 à la présentaƟ on de son rapport de gesƟ on. Des 
résultats probants et saƟ sfaisants sur tous les plans se font percepƟ bles et ont bonnes impressions ; le Recteur et ses collaborateurs 
comptent mieux faire les deux ans à venir. 

Le Recteur Brice SINSIN fait de la reddition 
des comptes une réalité à l’UAC 

PRESENTATION DU BILAN DE L’EQUIPE RECTORALE GESTION 2012

Le Recteur de l’UAC

Serge A. ATTENOUKON  

Le Recteur de l’UAC présentant son bilan 2012
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QUELQUES EXTRAITS DU RAPPORT 
DE GESTION ACADEMIQUE 

EXERCICE 2012

Tableau : Taux de réussite dans les entités de formation de l’UAC, 2011-2012

Actualisa  on des textes de l’UAC
Par l’Arrêté Rectoral n°391-12/UAC/SG/AC/SRH 
du 18 mai 2012, l’Equipe rectorale a mis sur 
pied, une Commission chargée de l’étude des 
textes régissant l’Université d’Abomey-Calavi. 
Les résultats des travaux de ceƩ e Commission 
aƩ endent l’approbaƟ on du Ministre de 
l’Enseignement Supérieur et de la Recherche 
ScienƟ fi que (MESRS). En revanche les cinq 
Arrêtés d’applicaƟ on du Décret N°2010-
272 du 11 juin 2010 portant adopƟ on du 
système Licence Master Doctorat (LMD) dans 
l’enseignement supérieur en République du 
Bénin iniƟ és par les services du VR-AARU ont 
été signés le 31 décembre 2012. Il s’agit de :
 - Arrêté n°2012-710, portant organisaƟ on 
du diplôme de Licence dans l’Enseignement 
Supérieur ;
 - Arrêté n°2012-711, portant organisaƟ on 
du diplôme de Master dans l’Enseignement 
Supérieur ;
-  Arrêté n°2012-712, portant organisaƟ on du 
diplôme de Doctorat ;
-  Arrêté n°2012-713, portant gesƟ on du 
parcours-type des Apprenants dans le système 
LMD de l’Enseignement Supérieur ;
- Arrêté n°2012-714, portant créaƟ on, 
aƩ ribuƟ ons et foncƟ onnement des Ecoles 
Doctorales dans les Universités NaƟ onales du 
Bénin.

 Ges  on du Personnel enseignant
Pour le compte de l’année 2011-2012 et pour 
pallier le problème de pénurie en enseignants 
due aux nombreux départs à la retraite, cent 
(100) postes d’enseignant ont été mis à la 
disposiƟ on des deux universités naƟ onales 
du Bénin dont soixante onze (71) pour l’UAC. 
Le recrutement a eu lieu le 9 octobre 2012 
et les formalités administraƟ ves d’usage 
sont en cours d’achèvement en vue de la 
prise de service des nouvelles recrues. Suite 
aux diff érentes inscripƟ ons sur les Listes 
d’ApƟ tudes du Conseil Africain et Malgache 
pour l’Enseignement Supérieur (CAMES) 
en 2012, soixante cinq enseignants ont été 
reclassés dans les diff érents corps ainsi qu’il 
suit :
- quarante deux (42) assistants ont été reclassés 
Maître-Assistants ;
- quinze (15) Maîtres-Assistants ont été 
reclassés Maîtres de Conférences ;
- huit (8) Maîtres de Conférences ont été 
reclassés Professeurs Titulaires.
En 2012, suite aux résultats du Concours 
d’AgrégaƟ on des Sciences Juridiques, PoliƟ ques, 
Economiques et de GesƟ on et aux diff érentes 
inscripƟ ons sur les listes d’apƟ tudes du Conseil 
Africain et Malgache pour l’Enseignement 
Supérieur (CAMES), ce sont au total cent onze 
(111) enseignants ont été reclassés à raison de :
-  soixante (60) Maîtres-Assistants ;
-  trente quatre (34) Maîtres de Conférences ;
-  dix Sept (17) Professeurs Titulaires.

«Rendre compte devrait être un réfl exe… 
Nous allons rendre perfecƟ ble ce que 
nous avons commencé... »
Messieurs les Professeurs d’université,
Monsieur le Directeur de cabinet du mi-
nistère de l‘enseignement supérieur qui 
est en même temps notre collègue, en sa 
qualité; 
Monsieur le Maire de la ville de Cotonou 
représenté ici parmi nous;
Messieurs et Mesdames autres invités, 
en vos Ɵ tres, foncƟ ons et responsabilités;
Cher personnel administraƟ f;
Chers étudiants. 
Ce jour est un jour de compte rendu ; 
ce jour est retenu pour dire ce que nous 
avons fait de votre argent, de vos contri-
buƟ ons, de vos frais d’inscripƟ on, frais 
de formaƟ on, ce que nous avons reçu de 
notre gouvernement, parce que lorsque 
vous recevez si tant d’argent, si tant de 
ressources, c’est aussi l’obligaƟ on de 
rendre compte et dire ce que vous avez 
fait de ces sous que vous avez gérés. Ce 
n’est pas plus que cela. Dire un peu ce 
que vous avez eu, peut-être ce qui n’est 
pas visible, ce qui a été géré pour don-
ner davantage de crédit à l’université 
d’Abomey-Calavi, afi n d’engranger da-
vantage de ressources des partenaires. 
Rendre compte devrait être un réfl exe 
après avoir déroulé un certain nombre 
d’acƟ vités qui ont évidemment conduit 
à des résultats. Est-ce que ces résultats 
sont en adéquaƟ on avec vos aƩ entes, 
parce que c’est un peu ça l’objet de ceƩ e 
journée. Si nous allons vous présenter 

les acƟ vités eff ectuées, les résultats que 
nous pouvons vous présenter doivent 
être aussi échangés pour voir comment 
nous allons rendre perfecƟ ble ce que 
nous avons commencé. Monsieur le 
Directeur de cabinet, c’est ce pour quoi 
nous nous somme dit, c’est vrai c’est une 
acƟ vité intra universitaire. Mais puisque 
nous avons reçu de votre part, représen-
tant de notre gouvernement, nous avons 
jugé uƟ le d’inviter notre Ministre pour 
qu’il vienne voir la manière dont nous 
avons dépensé les ressources qu’il a bien 
voulu meƩ re à notre disposiƟ on. Voilà à 
peu près le sens de ceƩ e invitaƟ on qui 
vous a été adressée. Le syndicat a sou-
levé des problèmes qui sont les nôtres ; 
ce ne sont pas les problèmes du syndicat. 
Le syndicat n’est pas à l’opposé du staff  
de direcƟ on. Le syndicat doit être une 
arme de direcƟ on au service de toute la 
communauté universitaire à commencer, 
au service du rectorat et des décanats. 
Je pense que c’est des problèmes com-
muns à nous tous ; nous devons y réfl é-
chir et travailler pour. Voilà en sommes 
ce que je veux dire pour vous situer par 
rapport à l’objet de la rencontre de ceƩ e 
journée que nous allons passer ensemble 
pour nous écouter, pour nous apprécier 
et pour faire face aux nouveaux défi s 
qui sont les nôtres dans les jours, les se-
maines, mois et années à venir. Merci de 
votre aƩ enƟ on.

Transcrit par Epiphane ADADJA

L’Intégralité de l’allocu  on du Recteur
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Quelles sont les actions à mettre à 
l’actif de votre Equipe rectorale ?

Je vais citer les actions par ordre 
d’importance pour nous autres à 
l’université ; c’est avant tout notre 
calendrier académique. Vous savez, 
nous avons opté pour basculer dans 
le nouveau système Licence, Master, 
Doctorat (LMD). Les exigences  de ce 
système, c’est la « semestrialisation 
», c’est de réaliser les cours par 
modules et permettre à l’apprenant de 
cerner les concepts et les techniques 
après avoir reçu un certain nombre 
d’informations venant de ses échanges 
avec l’enseignant. Les compétences 
attendues de lui doivent être clairement 
défi nies par module, naturellement 
par semestre. Alors si vous n’avez 
pas une année très clairement défi nie, 
vous ne pourrez pas évoluer semestre 
par semestre et programmer d’autres 
enseignements pour le respect des 
exigences du système LMD. Donc la 
toute première de nos activités, c’est 
d’harmoniser l’année académique ; ce 
qui fut fait grâce à la détermination et à 
la bonne compréhension des étudiants 
à réellement consentir des sacrifi ces 
pour que nous puissions nous 
aligner sur une année normale sans 
devoir passer par une année blanche. 
C’est la principale activité qui a été 
réalisée. Les autres sont des activités 
d’accompagnement, notre objectif 
est d’assainir aussi l’environnement. 
Je pense que la jeunesse que nous 
espérons pour diriger le Bénin de 
demain doit être une jeunesse bien 
formée, bien outillée, bien informée 
de toutes les dimensions d’une 
vie sociétale. Entre autres la prise 
en compte de l’aménagement de 
l’environnement de travail. Il était 
nécessaire d’investir et de bien 
investir dans l’assainissement de ce 
campus. Nous avons dû évacuer les 
ordures datant des années 1980.

Alors Monsieur le Recteur, vous 
évoquiez la construction des bureaux 
des enseignants. Qu’est-ce qu’il en 
est ?

Vous savez, bien encadrer les 
étudiants, c’est aussi créer les 
conditions pour que les enseignants 
puissent avoir le temps pour rester 
suffi samment sur les campus, près 
des amphithéâtres afi n que le cours, 
partiellement ou peut-être pas du 
tout compris, puisse être approfondi 
par des échanges entre l’apprenant 
et l’enseignant. Cela nécessite au 
moins là où l’enseignant devrait élire 
domicile pour pouvoir accueillir 
l’apprenant dans de bonnes conditions. 
Les travaux de construction ont été 
déjà lancés. Le premier lot d’environ 
180 bureaux devrait être livré depuis  
décembre. Le Bénin étant ce qu’il 
est, j’ai fait plusieurs réunions avec 
l’entrepreneur. Finalement, il a 
consenti quatre mois de retard après 
le délai de livraison ; alors que rien 
ne lui manquait.  Ce ne sont pas les 
ressources qui lui manquaient. Nous 
avons même déployé une équipe 
pour l’accompagner, pour l’assister 
; notre école polytechnique, notre 
école de génie civil. Malgré tout cela, 

l’Africain peine encore à comprendre 
que le développement c’est avant tout 
une victoire qui se remporte sur soi-
même comme le dit Aristote. Mais 
il faut lui mettre encore la pression 
dans le dos. Voilà à peu près là où 
nous en sommes ; nous évoluons avec 
cette entreprise qui pourtant a été 
sélectionnée en bonne et due forme.

Quel espoir pour le fl ux d’étudiants 
inscrits chaque année ?

Disons c’est le grand nombre de 
bacheliers. Une université de 95 
mille étudiants, ce n’est pas bon à 
dire, ce n’est même pas un record ; 
c’est une triste nouvelle que de dire 
qu’une université dépasse les 30 
mille étudiants.  Tout le monde se 
dit, comment ils s’en sortent. Nous 
sommes à un tel effectif et nous avons 
déjà tout déployé pour gérer ce fl ux 
d’étudiants. Et nous estimons que 
l’année prochaine, il y aura 40 mille 
de plus, des milliers de nouveaux 
bacheliers qui viendront l’année 
prochaine. Comment est-ce que nous 
allons les accueillir ? C’est le gros 
problème. Comment allons-nous 
leur donner l’espoir d’une formation 
dans la mesure de leurs attentes ? 
Pour ce qui est de l’après formation, 
l’emploi, nous nous sommes déjà 
suffi samment bien structurés pour 
être en harmonie avec les différents 
secteurs, avec toutes les opportunités 
d’insertion professionnelle des jeunes 
depuis la décentralisation des mairies 
pour leurs besoins. Déjà à partir 
du 15 avril prochain, nous aurons 
toute une semaine de l’emploi. Nous 
avons initié déjà ce qu’on appelle 
le corps des Volontaires de l’UAC. 
Nous prenons en charge un stage 
d’immersion pour donner du goût, 
du plaisir au nouvel impétrant pour 
aller faire ses premières armes sur le 
terrain de l’emploi.

Réalisé par Epiphane ADADJA   

Trois questions au Recteur Brice Augustin SINSIN
Chanter la volonté de réussir une entreprise sans jamais l’aƩ eindre ne saurait plaider en faveur de l’insuccès qui en résulte. 

Et pour ce faire, le Recteur Brice SINSIN œuvre pour n’avoir que des résultats concrets. Quelques mois après son élecƟ on à la 
tête de l’UAC, les fruits ont tenu la promesse des fl eurs, même s’il veut encore rendre perfecƟ ble.  Son souci permanent est de 
faciliter l’inserƟ on des jeunes diplômés, afi n de pousser loin les fronƟ ères du sous-développement.

GOUVERNANCE UNIVERSITAIRE :  

Le Professeur Brice A. SINSIN, Recteur  de l’UAC
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L’UAC s’ouvre à l’IS FOPASE, l’UCAO et à l’ISEG 
PARTENARIAT AVEC LES UNIVERSITES PRIVEES NATIONALES

L’ANPE et l’UAC signent un accord de partenariat
Pour répondre aux problèmes de chômage des jeunes diplômés 

L’Université d’Abomey-
Calavi (UAC) a encore élargi 
son partenariat à trois autres 

Universités privées de notre pays le 
Bénin. Il s’agit de l’Université Catholique 
d’Afrique de l’Ouest (UCAO), de l’Institut 
Supérieur FOPASE (IS-FOPASE), et 
de l’Institut Supérieur d’Expertise et de 
Gestion (ISEG). Elles deviennent dès la 
signature des accords cadre de partenariat 
et l’échange de documents, de véritables 
partenaires avec la plus grande Université 
du Bénin.  A une époque où l’UAC se veut 
la plus moderne, lui faire recours en vaut la 
chandelle. Le partenariat prend en compte 
tous les domaines d’études communs 
à l’UAC et à ces Universités privées, la 

La salle des actes du Rectorat a servi de cadre le jeudi 28 mars 2013 à la cérémonie de signature d’accords cadre de partenariat 
entre l’Université d’Abomey-Calavi et des universités privées naƟ onales en l’occurrence l’InsƟ tut FOPASE, l’UCAO et l’ISEG. De 
quoi agrandir la famille des Universités partenaires de l’UAC.

Pour mieux rapprocher l’Agence Nationale Pour l’Emploi (ANPE) des étudiants de l’Université d’Abomey-Calavi (UAC), un 
partenariat  a été conclu entre les deux structures. La signature de cet accord de partenariat a eu lieu le vendredi 19 avril 2013 
à l’UAC, et s’inscrit dans le cadre de la première édition de la Semaine du Monde Professionnel (SEMOP).

Fulbert ADJIMEHOSSOU   

Judicaël C. Togbé   

mobilité des Enseignants, la qualité de 
l’enseignement à dispenser. Les autorités 
de ces Universités sœurs ont dit toutes 
leurs satisfactions à l’aboutissement de 
ce partenariat avec l’UAC. Pour le Père 
Pierre Ablé DAGO, l’UCAO avait émis 
le souhait de coopérer avec l’UAC pour le 
renforcement de la Faculté d’Agronomie 
attribuée au Bénin après de grands efforts 
venant du Feu Monseigneur Isidore de 
SOUZA. Et puisque le rêve est devenu 
réalité, il compte beaucoup sur l’esprit 
d’ouverture de l’Université publique pour 
la réussite de sa mission: « Si l’UAC nous 
retire son soutien, ce sera la honte de notre 
pays. Car nous étions chanceux parmi 
tant d’autres pays de l’Afrique de l’Ouest 

pour abriter l’Agronomie à l’UCAO-
Bénin »,  a-t-il affi rmé. Le Dr Miftaou 
FATOKE, représentant de l’ISEG quant à 
lui, a salué  l’initiative et surtout ceux qui 
ont œuvré pour sa mise en place à travers 
la signature d’accord. Il compte bien tirer 
profi t de ce partenariat car, «on ne peut 
pas avoir l’Université privée de qualité au 
Bénin, sans une Université publique de 
référence», se convainc-t-il. Le Recteur 
de l’UAC a pour sa part mis l’accent sur 
la reconnaissance des enseignements dans 
ces Universités privées.  «Nous voulons 
que cet accord soit une aide de qualité 
et que les enseignements qui se font dans 
vos Universités soit reconnus par nous», 
a-t-il souhaité. 

Accompagner l’Université 
d’Abomey-Calavi dans 
sa lutte pour réduire le 

nombre de chômeurs qui sortent de 
l’Université chaque année. C’est le 
but de la signature de cet accord de 
partenariat entre l’Université d’Abomey-
Calavi et l’Agence Nationale Pour 
l’Emploi (ANPE). Un partenariat qui 
permet à l’Université d’abriter dans 
les jours à venir un guichet campus de 
l’ANPE. « Le contrat d’aujourd’hui est 
l’aboutissement d’un long processus. 
Il y aura l’installation d’un guichet 
campus à l’UAC pour permettre aux 
étudiants d’avoir plus facilement accès 
aux informations », a déclaré Didier 
Mensah DJEIGO, Directeur Général de 
l’ANPE. A travers ce partenariat, les 
deux structures s’accordent à mutualiser 
leurs moyens pour un renforcement de 
capacité des étudiants et la promotion 
de l’innovation. « Si nous réussissons à 
améliorer la vie de nos enfants, c’est la 
nation qui en sortira grandie », a affi rmé 
le Professeur Brice SINSIN, Recteur 
de l’Université d’Abomey-Calavi. Le 
Recteur n’a pas manqué de remercier 
l’ANPE et l’ANPME qui ont participé 

de même à la SEMOP pour expliquer 
aux étudiants comment créer sa propre 
entreprise. Didier Mensah DJEIGO a 
exprimé sa joie pour la signature de cet 
accord qui les engage. «Chaque année, 
nous allons nous entendre pour attribuer 
un quota de stage au Campus », a ajouté 
le Directeur Général de l’ANPE. Dans 
cet accord de partenariat où les deux 

structures constituent des parties, un 
comité de six membres (trois membres 
par structure) sera mis sur pied pour 
veiller au respect des dispositions du 
protocole d’accord. «L’Université est 
entrain de grandir et nous devons l’aider 
à y parvenir.», a déclaré le Professeur 
Innocent BOKOSSA, Représentant des 
Enseignants.

Le Vice-Recteur  Farougou lors de la signature de l’accord de partenariat
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Docteur Alassane Dramane OUATTARA 
s’est vu reconnaître de ses actions 

en faveur du développement économique et 
intellectuel du continent. Et ce, à travers sa 
distinction au grade de Docteur Honoris Causa 
par la communauté universitaire d’Abomey-
Calavi. Les arguments qui ont milité en la 
faveur de cette distinction sont d’une grande 
importance. Chaque autorité qui passe au pupitre 
en a toujours relevé un de particulier qui témoigne 
d’un passé récent ou d’une époque particulière 
de la vie de cette personnalité, de son parcours 
ou de ses initiatives pour le développement de 
l’Afrique.  Pour Charlemagne IGUE, Doyen 
de la Faculté des Sciences Economiques et de 
Gestion (FASEG), à travers cette distinction, la 
communauté des économistes de l’Université 
tient à lui reconnaître ses nombreuses initiatives 
au profi t du développement économique du 
continent : « nous voulons aussi reconnaître les 
multiples œuvres au profi t de l’Enseignement 
Supérieur et de la Recherche Scientifi que, ses 
efforts pour l’intégration sous-régionale et 
de façon générale pour le développement de 
l’Afrique » a-t-il déclaré.   « Le candidat Dr 
OUATTARA, exerçant depuis très longtemps 
dans les domaines de l’Economie et des 
Finances, jouit d’une grande notoriété dans 
son domaine de compétence à l’échelle 
internationale. L’impétrant a depuis les années 
60 rendu d’énormes services au Bénin et au 
monde entier de façon directe ou indirecte. Il fut 
l’un des premiers africains à se hisser au sommet 
des institutions de Breton Wood », a rappelé le 
Professeur da CRUZ, Vice-Recteur, chargé 
des affaires académiques et de la recherche 
universitaire, Secrétaire permanent du Conseil 
scientifi que de l’UAC. Et ce n’est pas tout,  Dr 
Alassane OUATTARA fut le premier africain à 
occuper le poste de Directeur Adjoint du FMI ; il 
a travaillé avec le gouverneur de la BCEAO  pour 
le transfert de l’institution de Paris à Dakar et à la 
mise en place d’une politique bien structurée de 
ressources humaines, du cadre administratif et de 
la politique monétaire. Il a été Vice Gouverneur, 
puis gouverneur de la BCEAO. A ce titre il a 
travaillé avec plusieurs cadres dont les béninois 
Boni YAYI actuel Président de la République du 
Bénin, les Ministres Abdoulaye Bio TCHANE 
et Pascal KOUKPAKI à qui, par ailleurs, il fera 
appel pour être Directeur adjoint de cabinet, 
lorsqu’il fut nommé Premier Ministre de la C-ôte 
d’Ivoire. C’est encore au Président OUATTARA 
qu’a fait appel le Président feu Houphouët 
BOIGNY pour présider la commission 
interministérielle du programme de stabilisation 
politique et de la relance économique de la Côte 

Adjignon Dénis HODONOU, Judicaël C. 
TOGBE & Fulbert ADJIMEHOSSOU   

Une reconnaissance de sa contribution pour Une reconnaissance de sa contribution pour 
l’émergence du continent africain l’émergence du continent africain 

ALASSANE OUATTARA, DOCTEUR HONORIS CAUSA  DE L’UAC

Accompagné par une forte délégaƟ on, conduite par son homologue béninois le Président Boni YAYI, Alassane Dramane OUATTARA, Président de la République 
de Côte d’Ivoire et Président en exercice de la CEDEAO,   a été fait docteur Honoris Causa le samedi 9 mars 2013 dans l’amphithéâtre Idriss DEBY ITNO du campus 
universitaire d’Abomey-Calavi. C’était une occasion de reconnaître les nombreux eff orts fournis par ce dernier pour redonner vie à l’enseignement supérieur 
ivoirien et susciter le dynamisme économique du conƟ nent africain. 

d’Ivoire. Nommé Premier Ministre en novembre 
1990, son gouvernement parvint à relever en 
peu de temps les défi s économiques auxquels la 
Côte d’Ivoire était confrontée. Il est le fondateur 
de l’Institut International pour l’Afrique (IIA), 
pour assister les pays du continent africain dans 
leurs efforts de développement. Au regard de ces 
faits faite et suite à la requête du Ministère de 
l’Enseignement et de la Recherche Scientifi que 
du Bénin pour demander sa décoration, le 
Conseil Scientifi que restreint  de l’UAC n’a 
pas eu de diffi cultés à décider à l’unanimité de 
la distinction de cette personnalité au grade de 
Docteur Honoris Causa avec Félicitations le 15 
février 2013. Et au Ministre ABIOLA de justifi er 
la portée de la solennité : « Il s’agit non seulement 
d’une cérémonie de distinction honorifi que 
d’une personnalité de rang exceptionnel, mais 
aussi de la célébration de l’excellence ». Parce 
que : « l’Université d’Abomey-Calavi vous rend 
hommage.  Votre parcours d’étudiant fait rêver 
la jeunesse. Votre parcours si élogieux de haut 
cadre international force l’admiration et le 
respect. Votre vision politique et votre sens de 
développement ont fait de vous l’un des hommes 
d’Etat les plus prestigieux de notre époque», 
s’est-il adressé au Président ivoirien. Le 
Recteur Brice SINSIN, a notifi é par la suite que 
l’argument fort qui a joué en faveur du Président 
ivoirien, est qu’ayant reçu 400 milliards de 
francs pour la reconstruction de la Côte d’Ivoire 
au sortir de la crise politique qui a affaibli son 
pays, il n’a pas hésité à investir 110 milliards 
dans les Universités ivoiriennes; cette décision 
salutaire montre tout l’intérêt qu’il accorde au 
développement de l’Enseignement Supérieur et 
de la Recherche Scientifi que en Afrique.

S’en est suivi ensuite la remise des attributs : 
le procès verbal, le diplôme signé, le port de toge 

et de la chaine, la broche, le logo de l’UAC et les 
fanions aux trois couleurs du drapeau béninois. 
Le Président de la République du Bénin, Thomas 
Boni YAYI a affi ché sa vision du regroupement 
des universités de la sous-région pour devenir 
des universités à dimension régionale, capables 
de répondre effi cacement aux besoins de 
développement sociétal.

Le premier cours du Docteur Alassane 
Dramane OUATTARA

Pour son premier cours magistral, le Docteur 
Honoris Causa Alassane OUATARA est revenu 
sur l’importance de l’Enseignement Supérieur 
dans le développement d’une Nation. De ce fait,   
il a plaidé pour que les Universités ivoiriennes et 
béninoises redeviennent de véritables temples du 
savoir, dotés de moyens appropriés permettant 
de rivaliser avec les Universités les plus quottées 
du monde. « C’est pour cela que nous avons 
consacré une bonne partie de nos moyens dans 
la réhabilitation de notre Université. En plus de 
cela, je crois que cela va continuer parce que 
nous avons l’ambition de créer trois nouvelles 
universités avant la fi n de mon mandat en 2015.  
La vision du Dr Alassane OUATTARA pour 
l’enseignement se focalise autour des points 
à savoir : L’amélioration du taux de réussite 
dans l’enseignement supérieur et secondaire; 
Disposée d’un enseignement supérieur au 
service du développement susceptible de faire 
de la Côte d’Ivoire un pays émergent d’ici 2025. 
Nous avons besoin de chercheurs orientés vers le 
secteur de la science ». L’heureux récipiendaire 
a remercié ses hôtes pour l’honneur qu’on lui 
a fait et a réitéré le soutien de son pays pour le 
renforcement  des liens de parenté.
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ETAT CIVIL :
Lle Président Alassane Dramane OUATTARA est 

né le 1er janvier 1942 à Dimbokro, de Feu Dramane 
OUATTARA et de Nabintou OUATTARA née CISSE.  Il 
est marié à Dominique NOUVIAN  depuis août 1991 
et père de quatre enfants. 

PARCOURS SCOLAIRE : 
Il a fait ses études primaires en Côte d’Ivoire et ses 

études secondaires en Haute Volta (actuel Burkina 
Faso) où il obƟ nt le baccalauréat en 1962 série 
mathémaƟ ques élémentaires.

Cursus universitaire : inscrit successivement à 
l’InsƟ tut de technologie de Drexel puis à l’Université 
de Pensylvanie à Philadelphie, il obƟ nt un Master 
in Economics en 1967. Muni de ce diplôme, il entre 
au Fonds Monétaire InternaƟ onal (FMI) en avril 
1968 comme économiste. Avide de connaissance, il 
poursuivit ses études pour obtenir en mai 1972 un 
Doctorat d’Etat en Sciences Economiques. 

PARCOURS PROFESSIONNEL ET GRANDES 
ŒUVRES : 

en 1973, le Dr Alassane Dramane OuaƩ ara a 
intégré la Banque Centrale des Etats de l’Afrique 
de l’Ouest alors à Paris. En 1982, il en devint le 
Vice-Gouverneur.  De 1975 à 1982, il a travaillé 
avec le Gouverneur Abdoulaye FADIGA pour le 
transfert de la BCEAO de Paris à Dakar au Sénégal, 
et la mise en place de la poliƟ que du personnel, du 
cadre administraƟ f et de la poliƟ que monétaire de 
l’InsƟ tuƟ on sous-régionale. En 1984, il retourna au 
FMI pour occuper les foncƟ ons de Directeur Afrique. 
De mai 1987 à octobre 1988, il a été  Conseiller 
spécial du Directeur Général du FMI. D’octobre 1988 
à  décembre 1993, il occupa le poste de  Gouverneur 
de la BCEAO. Vice Gouverneur et Gouverneur de la 
BCEAO, il a travaillé avec plusieurs cadres émérites 
béninois comme le Président Boni YAYI, Monsieur 
Pascal Irénée KOUPAKI (qui a été aussi son Conseiller 
pendant qu’il était Directeur adjoint du FMI)  et 
Monsieur Abdoulaye BIO TCHANE. En avril 1990, 
alors que la Côte d’Ivoire était secouée par une crise 
sans précédent, le Président feu Félix HOUPHOUËT-
BOIGNY lui confi a la présidence du Comité 
interministériel de CoordinaƟ on du Programme 
de StabilisaƟ on et de Relance Economique. Du 7 
novembre 1990 au  9 décembre 1993, il occupa la 
foncƟ on de Premier Ministre de la République de 
Côte-d’Ivoire et Chef du Gouvernement avec comme 
Directeur Adjoint de cabinet Monsieur Pascal Irénée 
KOUPAKI. Le 7 décembre 1993, il retourna au FMI où 
il fut nommé Directeur Général Adjoint le 1er juillet 
1994, poste qu’il occupa jusqu’au 31 juillet 1999. 
Depuis le 10 juin 1999, il est le Président Fondateur 
de l’InsƟ tut InternaƟ onal pour l’Afrique (IIA) à 
Washington D.C. Depuis le 1er août 1999, il est le 
Président du Rassemblement des Républicains (RDR), 
parƟ  poliƟ que centriste ivoirien. Candidat à l’élecƟ on 
présidenƟ elle de 2010, le Docteur Alassane Dramane 
OUATTARA a été élu Président de la République 
avec 54,10% des voix et est invesƟ  le 21 mai 2011 à 
Yamoussoukro. Depuis février 2012, Son Excellence 
Monsieur le Président Alassane Dramane OUATTARA 
est le Président en exercice de la Communauté 
Economique des États de l’Afrique de l’Ouest.

DisƟ ncƟ ons honorifi ques : Pour couronner toute 
ceƩ e riche carrière, Son Excellence Monsieur le 
Président Alassane Dramane OUATTARA a reçu 
de nombreuses disƟ ncƟ ons: (i)  Grand Croix de 
l’Ordre NaƟ onal de la Côte d’Ivoire ; (ii)  Grand 
Offi  cier de l’Ordre NaƟ onal de la Côte d’Ivoire ; (iii) 
Commandeur de l’Ordre NaƟ onal du Lion du Sénégal 
; (iv)  Commandeur de l’Ordre du Mono du Togo ; 
(v)  Commandeur de l’Ordre NaƟ onal du Niger ; (vi)  
Gouverneur Honoraire de la BCEAO ; (vii) )  Grand 
Croix de l’Ordre NaƟ onal du Bénin. 

BIOGRAPHIE DU PRÉSIDENT 
ALASSANE DRAMANE OUATTARA

Quelques photos marquant l’évènement
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Serge A. ATTENOUKON  

Cette initiative fait suite aux accords-
cadres de coopération signés en 
2012 entre l’Université d’Abomey-

Calavi d’une part et les Universités sœurs de 
Tahoua, Maradi et Zinder d’autre part. C’est 
dans la mise en application de ces accords 
que les autorités de l’Université d’Abomey-
Calavi ont décidé de prendre intégralement en 
charge les frais inhérents à la mission de 10 
enseignants sur les trois universités partenaires. 
Conduite par le Recteur Brice SINSIN et les 
deux Vice Recteurs Souaïbou FAROUGOU 
et Maxime da CRUZ, cette mission a été 
accueillie avec enthousiasme à Tahoua, point 
de rencontre de la délégation béninoise avec 
les trois universités nigériennes. Les Recteurs, 
Vice Recteurs, autorités locales, membres du 
personnel administratif et étudiants nigériens 
ont, par leur présence massive à la cérémonie 
d’accueil, marqué leur reconnaissance à 
l’endroit de l’Université d’Abomey-Calavi 
dont la qualité des ressources humaines et 
l’expertise dans différents domaines des  
sciences et technologie ont été unanimement 
saluées. 

Du lundi 29 avril au vendredi 3 mai 
2013, les 10 enseignants de l’UAC répartis 
dans les trois universités citées ci-dessus 
conformément à leurs requêtes, ont contribué à 
leur façon à la formation des jeunes nigériens. 
La leçon à retenir est que les peuples africains 
peuvent, dans leur longue marche vers le 
développement, s’organiser autrement en 
faisant en sorte que le plus des uns compense 
le moins des autres.  

Le retour des 10 enseignants a été accueilli 
avec faste par l’équipe rectorale le dimanche 
5 mai 2013. Le Recteur, en collaboration 
avec les membres de l’Equipe rectorale, 
ont agréablement surpris les enseignants 
missionnaires reçus en héros. En effet, ce 
dimanche, il a régné au Rectorat une ambiance 
presque de jour ouvrable: tous les chefs 
services y étaient. Des hommes de presse 
étaient présents également pour être témoins 
de cet évènement inédit. Vers 14h40mn, 
le bus transportant lesdits missionnaires a 
fait son entrée dans l’université et est venu 
s’immobiliser devant l’entrée du Rectorat 
où attendaient l’équipe rectorale et les 
proches collaborateurs qui n’ont pu retenir 
des applaudissements mêlés de rires.  Des 
accolades et des poignées de mains se sont 
succédées.  Après quelques poses devant 
les caméras, le petit monde s’était porté à la 
Salle des Actes pour le clou de la cérémonie 
d’accueil. 

«Le message  que nous  voulons lancer à 

travers cette mission d’enseignement, c’est que 
nos universités peuvent aider nos gouvernants 
à réussir leur politique d’intégration  sous-
régionale. Malgré les multiples problèmes  
qui nous accablent dans le fonctionnement 
de nos universités, nous avons marqué de 
manière palpable et concrète l’intention de 
notre université à accompagner réellement 
cette politique d’intégration sous-régionale » 
a précisé le Recteur dans sa brève allocution 
de bienvenue. «Nous sommes tous en voie de 
développement, mais au-delà de tout, nous 
devons manifester de manière concrète cette 
solidarité sous-régionale. C’est la raison 
pour laquelle l’Equipe rectorale a envoyé 
cette mission sur le terrain. Si l’on devrait 
indemniser les enseignants,  tel qu’on devrait 
faire, cela aurait ôté l’aspect politique de cette 
mission » a-t-il laissé  entendre, promettant 
que cette expérience va probablement être 
répétée, mais dans d’autres pays de la sous-

région qui ont des diffi cultés de mise en œuvre 
de nouveaux centres universitaires.

Répondant au nom des enseignants en 
mission, le Professeur Ambroise MEDEGAN 
a déclaré qu’ils sont très satisfaits  de 
l’expérience qu’ils ont vécue malgré les 
conditions diffi ciles de routes, de circulation, 
la chaleur et les courbatures.«Nous avons 
dispensé nos cours, suivi d’évaluation en 
même temps des apprenants » a-t-il laissé 
entendre.

Cette mission d’enseignement qui a duré 
une semaine a concerné diverses disciplines  
à savoir : Sociologie de la santé, African  
Female  Writers, contemporary American 
literature, Electronique de puissance, 
Alimentation animale, Génie des procédés 
en agroalimentaires et opérations unitaires 
de transformations, Biostatistique, Régimes 
matrimoniaux, Histoire des institutions et 
Marketing.

L’UAC apporte son assistance à trois Universités nigériennes 
par l’envoi d’une dizaine de missions d’enseignement

COOPÉRATION INTERUNIVERSITAIRE 

Dans le souci de contribuer à l’intégraƟ on sous-régionale et concréƟ ser le rêve des pères fondateurs du Conseil de l’Entente, l’Université 
d’Abomey-Calavi a off ert 10 missions d’enseignement aux trois nouvelles universités nigériennes. Il s’agit des universités de Tahoua, de Maradi 
et de Zinder. La mission a duré du lundi 29 avril au vendredi 3 mai 2013.
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Pendant quatre jours, l’ENEAM a été 
la capitale de l’ensemble des institutions 
membres du réseau de l’Institut Euro 
Africain de Management. Et ce dans le cadre 
d’un séminaire portant sur le développement 
et le renforcement des synergies dans ledit 
réseau et d’un colloque sur l’entreprenariat. 
Ont participé à ces assises, les écoles 
partenaires du Maroc (ESCA EM), de la 
France (ESC Grenoble), du Cameroun 
(ESSEC et IME de Douala), du Sénégal 
(IAM de Dakar), du Burkina Faso (ISGIG et 
I2E de Ouagadougou), du Togo (ESGIS et 
IAEC), sans oublier pour le compte du Bénin 
l’ENEAM, l’ESGIS et l’IIM. Il faut aussi 
noter la participation de quelques entreprises 
et institutions de promotion d’emploi.   
Pendant ces assises, il a été question de faire 
le point sur le développement du réseau et le 
bilan depuis sa création ; de faire  le point des 
pratiques d’assurance qualité dans le réseau ; 
d’échanger des outils et pratiques nécessaires 
afi n de générer davantage de synergies entre 
les membres et les partenaires ; d’échanger 
autour du développement de l’entreprenariat 
en Afrique avec des exemples de bonnes 
pratiques et surtout de tracer une feuille 
de route pour les prochaines années. A 
l’ouverture des travaux, Dr HONLONKOU, 
Directeur de l’ENEAM a souhaité la 
bienvenue aux participants avant de souligner 
brièvement l’importance de l’association. 
« Le réseau est important parce qu’il nous 
permet d’échanger les bonnes pratiques en 
matière d’enseignement et de recherche » 
a-t-il déclaré.  

Quant au professeur GHORFI, membre 
fondateur de l’INSEAM, il a, après avoir 
rappelé la genèse de l’institution, accentué 
son intervention sur son importance et les 

L’ENEAM a abrité la 3e rencontre internationale du Réseau 
RENFORCEMENT DES SYNERGIES DU RESEAU INSEAM 

 Fulbert ADJIMEHOSSOU  

objectifs fi xés. « L’INSEAM, un modèle 
pour fédérer nos capacités, un model très 
original. Nous ne sommes pas dans un 
accord bilatéral entre gens du nord et gens 
du sud qui apportons aux uns et aux autres 
une forme quelconque de savoir faire.  Nous 
sommes dans une logique qui consiste à 
nous retrouver ensemble autour d’une table 
et mettre à profi t la totalité de ce que nous 
avons comme compétence et savoir faire 
» a-t-il précisé. Lancé en octobre 2010, le 
réseau est en train de toucher aujourd’hui 
de nombreuses écoles de management 
de l’Afrique, et l’Océan Indien. On peut 
y dénombrer plus de 500 professeurs 
permanents, 1375 professeurs vacataires, 
19.400 étudiants et 140 programmes 
diplômants et 8 nationalités. « Notre ambition 
c’est de former des leaders à l’échelle 

Le Professeur HOUNKONNOU de la CIPMA

La salle de conférence de l’Ecole NaƟ onale d’Economie Appliquée et de Management a abrité du 4 au 10 mars 2013 un 
colloque internaƟ onal sur l’entreprenariat. Ce fut à l’occasion de la 3e rencontre des insƟ tuƟ ons membres de l’InsƟ tut Euro 
Africain de management (INSEAM). 

africaine au niveau du management, former 
les talents pour l’Afrique et en Afrique. 
A titre indicatif, nous considérons qu’il 
y a deux grandes catégories d’entreprises 
qui ont une vocation multinationale ou 
multirégionale parmi lesquels, il y a 15  
que nous appelons des global challengers  
c’est-à-dire capables de lancer de défi s de 
compétence dans la globalisation sans perdre 
la face » a jouté le Directeur du Réseau. Le 
Professeur Maxime da CRUZ, Vice-Recteur 
chargé des Affaires Académiques et de la 
Recherche Universitaire, après avoir rappelé 
les projections du Réseau avec l’AUF et 
les résultats attendus de ce colloque, a 
souhaité un bon déroulement des travaux 
aux participants avant de procéder, au nom 
du Recteur de l’UAC, à l’ouverture dudit 
séminaire. 

L’InsƟ tut français du Bénin (IFB) 
et la DirecƟ on NaƟ onale de la Re-
cherche ScienƟ fi que et Technolo-
gique (DNRST) en partenariat avec 
l’InsƟ tut de Recherche pour le Dé-
veloppement (IRD) et le Centre de 
CoopéraƟ on InternaƟ onale en Re-
cherche Agronomique pour le Déve-
loppement (CIRAD) lancent, en 2013 
pour la quatrième édiƟ on, auprès 
des chercheurs, enseignants, docto-

Concours de posters scien  fi ques 2013
rants et étudiants en Master 2 béninois, 
un concours de posters desƟ nés à illus-
trer la diversité des recherches pour le 
développement menées au Bénin dans 
le cadre de partenariats scienƟ fi ques 
avec des laboratoires, des équipes de 
recherche, des chercheurs ou des ensei-
gnants-chercheurs d’autres pays franco-
phones.
Vous voudrez bien trouver ci-joint :
    *- l’appel à poster (en pdf),

*- l’affi  cheƩ e d’annonce (en pdf),
*- les recommandaƟ ons aux auteurs 
(en pdf),
*- le modèle de poster A0 (en pptx).
Ces documents sont également dis-
ponibles à l’adresse suivante : h  p://
ambafrance-bj.org/Concours-de-
posters-scien  fi ques,2354

Clôture du concours : le dimanche 
25 août 2013 à minuit !
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L’UAC  pour le brassage culturel
SEMAINE DE LA CULTURE ALLEMANDE

Veille scientifiqueVeille scientifique

Le Département des Etudes Germaniques de 
l’Université d’Abomey-Calavi (DEG-UAC) a accueilli le 
vendredi 12 avril 2013 la semaine culturelle allemande. 
Au-delà de tout, c’est plutôt l’accompagnement du 
Rectorat qui a retenu l’aƩ enƟ on, faisant école de ce 
fait sur le plan de la coopéraƟ on.

Arnaud  S. ADIKPETO & Epiphane ADADJA  

La République Fédérale d’Allemagne 
organise depuis peu via son ambassade près 
le Bénin, la ‘’Deutsche Kulturwoche in 
Bénin’’. Toute une semaine consacrée à la 
valorisation de la culture Allemande connue 
pour sa richesse. Mais c’est pour la toute 
première fois,  dira le premier Vice-Recteur  
de l’UAC, le Professeur Maxime da CRUZ,  
que l’Université accueille un tel évènement. 
Une organisation qui a permis aux étudiants 
de se récréer car « il n’y a pas que le papier 
pour s’épanouir. La culture permet de se 
récréer » a-t-il ajouté. Et pour la récréation, 
les étudiants germanistes n’ont pas tari 
d’inspiration et de prestations. L’objectif, 
témoigner de leur passion pour la civilisation 
allemande qu’ils étudient. Tout a commencé 
par une grande caravane à travers le campus 
qui a pris fi n à l’amphithéâtre Idriss  
DEBY ITNO. Le Deutsch Clubs, avec son 
expertise en théâtre, a tenu en haleine le 
parterre d’étudiants et d’autorités du monde 
universitaire. Beaucoup de participants ont 
été épris de curiosité de voir les relations 
entre l’Allemagne et le Bénin s’étendre 
jusqu’à l’UAC de cette manière. Le Recteur 
Brice Augustin SINSIN, à travers son Vice-
recteur Maxime DA CRUZ, a dit tout son 
engagement à maintenir le partenariat qui 
unit l’UAC et l’Allemagne à la bonne loge. 
L’Ambassadeur de la République Fédérale 
d’Allemagne près le Bénin, Monsieur Georg 
NEUMANN, très satisfait de la grande 
participation des étudiants, a promis que son 
pays ne manquera pas d’appuyer l’UAC à 
travers diverses actions. Au nombre des 
activités de cette journée, on note des panels 
de communication dirigés par plusieurs 
institutions dont la DAAD, la GIZ, Friedrich 
EBERT Stiftung, Konrad ADENAUER 
Stiftung, l’Allianz, KFW, Weitblick, 
Getränke, Snacks. Un téléfi lm allemand 
dénommé ‘’Almanya’’ en traduction « Qui 
suis-je ? » a été projeté. C’est une question 
identitaire  que se pose un garçon lorsque ni 
l’équipe de football allemande de son école, 
ni l’équipe turque ne souhaitent le compter 
dans leur rang. C’est par un géant concert 
de l’artiste béninois Zeynab que les activités 
ont pris fi n. 

LE SECRETAIRE GENERAL DU CAMES, LE PROFESSEUR BERTRAND 
MBATCHI, DANS LES MURS DE L’UNIVERSITE D’ABOMEY-CALAVI

C’était en marge de la 30e Session ordinaire du Conseil des Ministres du CAMES à Cotonou les 25 et 26 avril 2013. 
Après Parakou en 2012 pour  son  26e colloque sur la qualité et l’authenƟ cité des diplômes, le Conseil Africain et Mal-
gache pour l’Enseignement Supérieur (CAMES) a choisi de tenir la 30e session ordinaire de son Conseil des Ministres à 
Cotonou les 25 et 26 avril  2013. C’est l’hôtel Novotel Orisha de Cotonou qui a servi de cadre pour les travaux qui ont 
duré deux jours. La cérémonie d’ouverture a été présidée par le Premier Ministre, Pascal KOUPAKI, représentant le 
Chef de l’Etat. Avant de parƟ r de Cotonou, le  Secrétaire Général du CAMES, le Professeur Bertrand MBATCHI a tenu 
à saluer le Recteur de l’UAC et faire une visite guidée d’un laboratoire de recherche.

Plusieurs allocutions ont marqué 
la cérémonie d’ouverture. C’est 
ainsi que tour à tour, le Secrétaire 

Général du CAMES, le Professeur 
Bertrand MBATCHI, le Président du 
Conseil d’Administration du CAMES, 
le représentant du Président en exercice 
du Conseil des Ministres du CAMES, 
le Professeur Abou KARAMOKO et le 
Ministre de l’Enseignement Supérieur et 
de la Recherche Scientifi que du Bénin, le 
Professeur François A. ABIOLA étaient 
intervenus pour faire l’éloge du CAMES 
et ont émis le vœu de son rayonnement 
et de sa pérennisation. Dans son discours 
d’ouverture offi cielle des travaux, le Premier 
Ministre Pascal I. KOUPAKI, agissant en lieu 
et place du chef de l’Etat empêché, a rappelé 
le contexte de crises universitaires actuelles 
dont les mesures correctives au niveau du 
CAMES nécessitent d’importantes ressources 
humaines et fi nancières. 

Sur les 19 Etats membres du CAMES, 15 ont 
répondu présents au rendez-vous de Cotonou. 
Ce qui indique à souhait le fort prestige et la 
grande attention dont jouit l’institution auprès 
de ses membres. Créé en 1968, le CAMES 
s’est progressivement taillé une réputation très 
positive et peut être fi er d’un bilan reluisant 
des programmes statutaires exécutés jusqu’ici. 
Son plus grand défi  actuel reste la réussite 
de la réforme du système Licence Master 
Doctorat (LMD). 

C’est sans doute l’une des raisons pour 
lesquelles le Secrétaire Général du CAMES 
a rendu une visite de travail au Recteur, le 
Professeur Brice SINSIN, dans la matinée de 
2 mai 2013. « C’est un plaisir de vous revoir 
à nouveau. Je tiens à vous remercier pour 
votre soutien moral et votre participation 
à la réussite de la réunion des experts du 
22 au 24 avril 2013» a dit le Professeur 
MBATCHI en liminaire. Il a poursuivi en 
annonçant au Recteur quelques chantiers 
prochains du CAMES. Il s’agit, par exemple, 
de l’organisation courant décembre 2013 des 
premières journées scientifi ques du CAMES. 
Ce sera l’occasion également de mettre sur 
pieds des réseaux de recherches scientifi ques 
du CAMES sur les thématiques de la santé, de 
la sécurité alimentaire, de la biodiversité, de 
la gouvernance et de la paix, des Technologies 
de l’Informations et de la Communication 
(TIC) et l’innovation  technologique, etc. 
Tenant à dissiper les inquiétudes suscitées 
par la réforme de l’inscription en ligne 
des candidats sur les listes d’aptitudes, le 

Professeur MBATCHI a expliqué que cela se 
justifi e surtout par la nécessité pour tous les 
enseignants du supérieur de se familiariser 
avec les TIC. Le Recteur, assisté des deux 
Vice Recteurs et de quelques chefs Services, 
a fait à son hôte un bref exposé des réformes 
entreprises à l’UAC aussi bien au plan 
académique, de la gouvernance universitaire 
que de la coopération interuniversitaire. 
Au sujet de cette dernière, le Secrétaire 
Général du CAMES a promptement loué 
l’initiative d’envoi d’une première mission 
d’enseignement dans les universités de 
Tahoua, de Maradi et de Zinder nouvellement 
créées par le gouvernement du Niger. En effet, 
ces jeunes universités souffrent d’un manque 
cruel d’enseignants qualifi és dans plusieurs 
disciplines. « Ça c’est un modèle ! » a-t-il 
encouragé avant de réaffi rmer la nécessité 
pour les universités publiques d’appuyer les 
universités privées qui, selon les décisions 
du Conseil des Ministres, doivent désormais 
s’adresser d’abord aux Ministères en charge 
de l’Enseignement Supérieur et non plus 
directement au CAMES. Cette décision 
vise à renforcer le contrôle interne sur les 
universités privées qui, dans certains pays, 
semblent échapper à l’emprise des autorités 
compétentes nationales.  C’est alors à juste 
titre que le partenariat instauré par l’Equipe 
rectorale entre l’UAC et les universités privées 
au Bénin a été salué : « C’est vraiment un bon 
accompagnement pour les collègues du privé 
» a souligné le Professeur MBATCHI qui a 
rappelé au passage que le CAMES lutte contre 
l’ignorance et est un levier de développement 
de nos pays. 

Avant de prendre congé des autorités de 
l’UAC, le Secrétaire Général du CAMES a 
effectué, à pas de charge, une visite guidée 
au Laboratoire  de Génétique de la FAST et 
échangé directement sur le terrain avec des 
enseignants. C’est une visite qui honore notre 
Université !

Serge A. ATTENOUKON  
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Sous le signe du renforcement de la 
collaboration entre autorités et travailleurs

FETE DU TRAVAIL AU COUS-AC

Au début de la cérémonie, 
une minute de silence a été 
observée en l’honneur d’un 

agent disparu le mois de mars dernier. 
Ensuite, les représentants des travailleurs 
du Centre des œuvres universitaires et 
sociales ont fait un rappel des longues 
et nobles luttes et des  acquis qui en 
sont découlés. Et ce, grâce aux efforts 
louables de l’actuelle équipe dirigeante 
du COUS-AC dirigée de main de maître 
par la Directrice, Professeur Eléonore 
YAYI LADEKAN. Au nombre de 
ces acquis, on peut citer le paiement 
des quinze (15) mois sur vingt cinq 
mois d’arriérés, l’uniformisation de la 
prime de rentrée à tous les travailleurs, 
le paiement partiel des frais de 
chaussures et tenues aux ayants droit, 
la légère augmentation de la prime de 
rendement aux travailleurs du COUS-
AC,  le paiement de la prime de départ 
à la retraite à deux (2) agents admis à la 
retraite en 2012, l’organisation partielle 
de la visite médicale aux agents du 
COUS-AC , la libération de la prime de 
trêve aux ayants droit et la constatation 
d’un début d’amélioration des conditions 
de travail au sein de l’administration du 
COUS. Au cours de leurs interventions, 
les responsables syndicaux Daniel 
SONDJO et Isnelle AMOUSSOU 
CHOU ont suggéré à l’actuelle équipe 
dirigeante du COUS-AC d’accélérer les 
travaux du comité d’étude de la grille 
indiciaire et de la reconnaissance de la 
catégorie E5 aux conducteurs. Pour fi nir, 
ces responsables syndicaux ont appelé 
leurs militants au respect de l’autorité, 
à une prise de conscience aiguë dans 
l’accomplissement de leurs  devoirs vis-
à-vis de leurs partenaires étudiants.

Présente à cette manifestation, la 
Directrice du Centre des Œuvres 
Universitaires et Sociales, le Professeur 
Eléonore YAYI LADEKAN, dans son 
allocution, a remercié tous les travailleurs 
de l’institution pour le travail quotidien 
qu’ils ne cessent d’abattre. Aussi, les a-t-
elle exhortés à continuer dans le même 
sens sans manquer de les rassurer de 
ce que les petits plats seront davantage 
mis dans les grands afi n de satisfaire 

Les autorités et les travailleurs du Centre des Œuvres  Universitaires et Sociales d’Abomey-Calavi ont sacrifi é le mercredi 
1er mai 2013, à la tradiƟ onnelle cérémonie de célébraƟ on de la fête du travail. Cet événement fort simple organisé par les 
responsables des deux syndicats (Synca et syntra-Cous) s’est déroulé dans le restaurant BID du Campus d’Abomey-Calavi. 

Sylvanus AYIMAVO    

aux doléances soumises. A l’occasion 
M. Damien SOGBO SOSSA, a été 
distingué meilleur agent du COUS-AC 
et, la Directrice a exceptionnellement 
reçu une attestation de mérite à elle 
offerte par les deux syndicats du COUS-
AC.

Impressions de Damien E. SOGBO 
SOSSA, distingué agent modèle du 
COUS-AC à l’occasion de la fête du 

travail, le 1er mai 2013

«Les sentiments qui m’animent sont 
évidemment des sentiments de joie 
et de satisfaction morale, d’avoir 
été remarqué parmi des centaines 
d’agents. Ce fut une grande surprise 
pour moi. J’avoue que je ne pouvais 
pas m’imaginer que le choix des deux 
syndicats des travailleurs du COUS-AC 
pouvait porter sur ma modeste personne. 
C’est ce qui a d’ailleurs justifi é toute 
mon émotion à l’annonce de la nouvelle. 
Merci aux secrétaires généraux des deux 
syndicats des travailleurs du COUS-AC 
(SYNTRA et SYNCA). Je m’en voudrais 
de ne pas témoigner également une 
grande reconnaissance à la première 
autorité de la maison, Madame 
Eléonore YAYI LADEKAN, Directrice 
du Centre des Œuvres Universitaires et 

Sociales d’Abomey-Calavi, dont le style 
de gestion et l’approche managériale 
constituent à eux seuls, un puissant 
élément motivateur permettant ainsi à 
tout un chacun d’exprimer librement ses 
talents. Dans la même lancée, permettez-
moi également de remercier l’Agent 
comptable, mon supérieur hiérarchique 
direct, auprès de qui j’apprends 
beaucoup, grâce à ses conseils avisés 
et son encadrement. Je terminerai par 
tous les membres du CODIR et tous 
les collègues dont la franche et sincère 
collaboration et le soutien méritent 
d’être salués. Ce 1er mai 2013 est en 
tout cas une journée inoubliable pour 
moi. Il n’y a rien de plus diffi cile que 
de parler de ses propres qualités. Je 
prends avec humilité cette distinction 
pour simplement dire que les critères de 
choix, les atouts de l’un et de l’autre ont 
été sans doute bien pesés avant que la 
décision ne soit prise. Comme conseils, 
cette distinction est la preuve que 
chacun de nous est bel et bien observé. 
Que celui qui se reproche quelque part 
quelque chose dans son travail ou dans 
la manière d’accomplir son travail 
puisse se ressaisir et que celui qui 
faisait par contre bien puisse continuer 
voire s’améliorer.»

Photo de famille de la direction du COUS et de son personnel
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EditorialEditorial Pr Brice A. SINSIN

Dear lecturers, administrative and technical staff, and students, our 
university’s prestige greatly suffered during the last few months. 
Its reputation that we strive to preserve was hurt. Successively 

the plagiarism scandal involving one of our lecturer and most recently a 
mismanagement affair your servant was accused of, have deeply scratched and tarnished 
the reputation of our university. It even went to the African and Malagasy Council for Higher 
Education (CAMES). The threat was tangible and not contained within our national borders. 
Colleagues in other countries, for instance in Africa and Europe, now seem to watch us. The evil 
undermining the good reputation of our University is nothing other than our incivility and lack 
of love and interest for the university. With the misconduct of some of us, the whole University 
was hold up to public opprobrium. The University of Abomey-Calavi does not deserve such a 
treatment!

Whatever the gravity of an offense or a situation, there are appropriate solutions that should 
locally be sought to overcome it. Our University has many effective mechanisms to legally 
deal with such problems. Moreover, in our country administrative and judicial mechanisms are 
available and could be used as well. Internet should not be used as an alternative platform to 
solve our misunderstandings. Moreover, widely disseminating slanderous information at a time 
when our country is hosting the Council of Ministers of CAMES is highly clumsy. We must always 
keep in mind that «the dirty laundry is washed at home.» In case some have forgotten, we are 
a family and it is the University of Abomey-Calavi which makes this possible. The University 
must be protected against all odds! Our personal quarrels and disputes, and our unjustifi ed 
wickedness adversely impact the prestige of the University and in turn harm us at sub-regional, 
regional and international level.

Fortunately, our University continues to enjoy, in spite of everything, a credibility which 
commands admiration and our partnership keeps increasing. Recently, we celebrated the 
Ivorian President, His Excellency, Dr. Alassane Dramane Ouattara. We celebrated him not only 
for his intellectual contributions and the setting up of a fi nancial system in Africa, but also for 
being a bearer of the continent fl ag at international level. He took initiatives to modernize the 
university system in his country and this must be acknowledged and encouraged. The University 
of Abomey-Calavi has distinguished and awarded him the grade of Doctor Honoris Causa on 
March 9th, 2013. On that date Doctor Honoris Causa President Ouattara publicly offered our 
university an amphitheater of 400 seats.

When we took offi ce as head of the university, we decided to take the challenge of 
feedback the community and being fully responsible of our actions. Bad governance do not 
cope with democracy. That is why the Board widely disseminated on March 29th 2013 the 
academic report of the University. This practice will be strengthened and sustained for a 
greater reputation of our University. «They always say time changes things, but you actually 
have to change them yourself.» Andy Warhol.

Against all odds!Against all odds!

Listes des différents Recteurs de l’UAC

Traduction : Dr Enoch ACHIGAN-DAKO


